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n'avait pas fait grand frais pour la
construction du sien : il s'était tout
simplement emparé d'un terrier dé-
laissé depuis peu par un blaireau et
l'avait accommodé à ses habitudes.
Pas plus à l'entrée principale, que les
chasseurs désigInent sous le nom de
maire, qu'aux autres issues, nous ie
relevions de traces fraîches du paissage
de l'animal. Le rusé conpère n'avait
pas dî faire bonne chasse la nuit pré-
cédente, car il n'était pas rentré le ma-
tin pour mettre son excédent de gibier
dans lafo.sse ou magasin de soit terrier.
Il devait, pour le monient, se reposer
des fatigues de la nuit dans quelque
fourré et y faire la sieste.

Nous nous gardiâmes bien de laisser

gratter par les chiens l'eitrée du t-
rier, de crainte <le trahir notre visite.
Nous étions et efet résolus à venir
pendant la nuit boucher toutes les ou-
vertures de la retraite dht reniari et
attendre patiemment le jour pour <-her-
cher à surprendre lit bête au mtttotmtent
où elle songerait a rentrer.

Notre projet réussit en tous poinîts.
Le lendemain, à l'aube, tenant les
chiens en laisse, marchant contre vent
et sans fumer cette fois, nous Iotis
dirigions vers les terriers. Une fois lit,
nous nous placions à Cinq cents imetres
environ l'un (le l'autre, derrière <hls
buissons d'où nuits apercevions la pe-
tite éminence où était le réduit li re-
nard. Alors seulement, le père Brunet
rendit la liberté à Roionot, qui, ii-
médiatenent, se mit en quète.

Le temps passait, et déjà nous déses-
périons quand la voix du basset se lit
entendre dans le lointain, se mappro-
chant rapidement. Le renud parut
enfin, se précipitant sur son terrier ; il
s'aperçut vite que les issues ce étaient
bouchées. Il prit npideiient son parti,
et, bondissant à travers les broussailles,
s'élança droit devant lui, cherchant à
gagner la plaine. C'est ce <te notus
avions prévu, car, pour sortir ItI bois,
il devait forcément passer entre nous
deux.

Mon compagnon ut la chance (le
l'avoir à portée, et il le salua, au pas-
sage, de deux coups le fusil. Je vis
alors l'animal continuer sa route, traî-
nant une patte et ralentissant senîsi-
blenent sa course. Dans l'impossibilité
de tiret-, je détachai mes chiens, qui,
animés par la voix le Raionot, s'élan-
cèrent à lat poursuite (hi renard, ga-
gnèrent rapidement du terrain sur lui
et ne tardèrent pas à le rejoindre.
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jI4J/ada .- Ju(sineO, mas *lom5lS avezi prépar é
tlu diner infect . Mes invités ont dit croire <lie
c'était i'i qui avais viu à la cuisine.

Quand je les rejoign is, la lutte était.
terminée, et l' ut d'eux avant achevé
d'étratgler le blessé, le tenait dans sa
gueule et tme l'apportait.

J'étais certes content ; Iais le père
IBiunet nageait dans la joie, et, comme
il n'avait pas encore di gé-ré sa décot-
venue <le l'avant-veille :

-Ah eatiille ! criait-il, eI hmt-
It au renard des coups de pieds fu-

rieux. Ai ! tu crois qu'on se moque
comme ça du pèr Brunet ! Tu tie t'es
pas levé d'a-ssez bo li matin, mon petit.
Tienus, coquii ! Tiens, gueux !Tiens !

-M. Eru et ! M. li-runet allons,
calmez-vous ! Vous qui avez fait li
campagne (le Crimée, vous devez sa-
voit- qu'on n'insulte jamais utii ennemi
mllort 1

-C'est vrai, mon gar-loi ! Elh bien

prends-le, je te le donne !
J'en ai fait faire une chancelière, et,

alu momtitieit où J'écris ces souveirs, je
bénis la mémoire du père U-unetl, grâce
à qui j'ai les pieds chauds.

L nE S-i.-H.

PR '-Cili:UN SECOURS

La pilpitations dont soifrcnt beaucoup de
femmiiiîes et de jeunes filles n'ont le pls souvent
polir cause (lue la pauvreté ditu, a u s'n aihé-
ration. Les Pilules de Longue Viedti Chi.
miste Bonard seront d'un précieux secours
pour le traitement les palplitations de ccur.

NAVETS A hA CR lIlmIe
Eplticlez cinq ou six navets bien

sains, coupez les morceaux, faites cuire
avec 2 litres d'eau, 100 grannes de
beurre et une demi-livre de riz, sel et
un peu de poivre. Faites cuire douce-
cemnent, et tourntez de temps en temps
pour que les navets ne s'attachent pas
à la casserole. Quand ils sont cuits, pas-
sez à la passoire. Remettez sur le feu
si la purée était épaisse, éclaircissez-la
avec lait ou bouillon à votre goût-,
tournz, et, avant de servir, si elle est
au lait, ajoutez un peu de beurre fin et
quatre cuillerées de crème fraîche. Gar-
nissez avec (le petits croûtons frits.

REPONSE SUFFISANTE
Bloulean.-Vous avez vu la femme

de Gaupin. Coimment est-elle ? Pouvez-
vous dire qu'elle est jolie !

Roeane. --de le dirais si je parlais il
G'aupin.

Un Beau et Ulle Cadeau

A quiconque nous enverra 20 abonncments
¡ tp" AMi iU I.iv<'ie<titt " pour un an, à 25 ets
chacun, avec Fargent de ces aionnetuents, nous
enverrons utn des violons (le .iyon1 & ll eaily (Chi-
cago) - un excellent Iodsele d'une agréable appa-
rence. Il a obtenu une grande popularité en Alle-
niagne oit abontîdent les excellents connaisseurs en
fait de violons Les bords sont garnis d'incrus-
tations. Fini en beau brun nagnifiquenient nuancé.
Comtîtict avec archet, colophane et méthode. Ou
bien encore, nous l'enveirroins sur réception dui
prix : $5.50.

2 Maple Avenue, Montréal.

Donné 1

Nous oflrons le Injo Ajax, fabriqué par Lyon
& il eay( Chicago), cImen primeà qieonue ns
enverra 20 abonnements à l'Il A.iu îu Lc-
ti't rI 0our un an à 25 cts clIacun - i'argent dle-
vant accompagner les abonnenLits. C'est un joli
tnt rumîîenît <le bonne a ipptarence et d'Une confection
de choix. Il a un revètement en nickel le 10 pou-
ces doublé en bois, Un manche en imilation de ce-
risier teinté. Goussets (iracketi hexagones en
plaqué le nickel et centre en velin. Ot encore, il
sera envoyé sur réception uit pnix ; $5.50.

-L-'A % I Ee IEtEU R",
2 Malle Avenue, Montréal.

L'Asthme
Envoyez votre adresse afin do recevoir GRATUI-

TEMENT et franco utn paquet-échantillon de la
POUDRE ANTI-ASTI-iMATIQUE du Dr Coderre.
Si vous êtes souffrant, essayez ce remède et vous serez
soulagé. Adressez :

TUE WINGATE CHEMICAL GO. (Limited) Montreal.
Bronchite


